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un établissement dans lequel I'ciitalla toute une

brigade de commis, de caissiers, de teneurs de
ivres, tandis que des peintres et des menueiuisiern
étaient occupés à disposer au frontn, au-desus
dela corniche de la principale entrée, une large
at longue enseigne portant cette indication ignifi-
cative : B... et Ie, emaion de conimOii.

"lCeci était poir l'rxtrieun, et Dieu sait si

levoisinagedeùmuvré sellivraàdeîcmmenttre
ir l'impourtance du nouvel étatblieirnt enm-

mercial. A rlintérieur, tout présentait l'apparel-
ce d'une maison solide et serieuise. Antichlnmt-
lire avec garçons de recette, hureaux, cabinet,
csisse (le public n'entre luis ici).

6dDes les premiers jour la correrspondance le
la maisonB L..et Cii, tilr très active iser la pro-
vince ; pour Pars, un premieroiimis, peut-
être associé, le nonné M..., connu sur la place
pour son activ'é et sa capacité raie. voyai

t les
fabricans et trai"iit pour de forte fpurties de unr-
chandises. 1li" tiut le toutes pars les ballots
affluèrent ci les niugasins coururent risque de se
trouver enrombrês de quincailleries, de bronzems,
de fleurs artificuielles, d'horlog-'rie, in mielodce, en-
fin d toni ce qui conisitun ce q1u'en corromercr

ou désigne souis le noamâgénérique d'articles de
Pans.

i Comme noirs le iisons, renombremnt
Prntiblait invilable à voir aluer uts iarluandi-

si; mais les associés avaient iningiéun i n tm-
yen d'éviter cet inconvénient, c'était tic faine

disparaitre at fir et b mesure de ieur arrive,
lins marchandises dont ils se debarnisaieni à tinut
piVx. Comme du reste, ainsi qu'un en pou-
voit juger par Ie nombre de leurs 'ormi, Il. et
Cie,étaient des gens d'ordre et de prévoyan'e t
à mesure te les nmarc-huandiuise's arrivaient, on cn
réglait le prix en billets, dont léchmnnce étaient
invariablementfixée nu ler août prochain, jur

mI, d'après ce qui n-il 'tét counvenu cntr mix

à I'avance, ils devaient tous lever le pied, rmît-
tant la elé sous la porte, et liissienntprobablement
nu concierge le soin de répandre aux tiers pr-
ieurs qu'il n'asvit pas île fionts, style dl'humuisier.

..Ir nullheur pour elu' succès di' iette iié-
nieuse ronahrutrtison, lu justice ni eu vent de

l aitIt desmopérritions dI la mison do :n-
nission IL et (lie., les molandatis ont été der-
més, et avant-hirr le oimutissair' ii- polic tdnt

quartie.r du Tnple a nrrmité le" tris principta ux
asociés et le teneurie livres, ainsi ipi'une nmar-
chande de modes ulit rrtier il- Ia er-des-

lathtrins et atsiniari, prevenuis d copllicite

par reI.
-4. Ai siège le la prérendu i'iton dtie eint-

mition, oun a trouvé et saisi une grinde qu u1tte
de marchandisets disurais, depuis litnthuni
et les sufmtitts rIe fineor ijusqu'aux coilfur's le l'a-

iéliis et rnuxi Iijoux du travail le plus préciuix.
16Le juge d'nstructinr omnis a déjà reç

de nnmbreuses déularatist plus t tretnte u'-
moins, tant lii Paris que le la province, it eti
appelés dans son calinet."

-Un jeune lhonnmi, à pemine l*té elc vinîer-
cinq ans, nimait éperuient uie jeme uie lut
plusieurs fois il avait sollicite la main. NIs iS'C

parenila lui avaient co'-tamnimit refrusie. Sa-
nedi il fit un' unouvelle tentative, et n'ayant til

vaincre li résistince qu'on lui opposait, il ré-
lut de quitter lia vie. Il bassa la toiré t buiz liui.
à lire i 'omclle-élouse et suiritout ite fi-
aurlso' lettre lais laquelle Sainut-P'reuni annoncîe
e milor Klouard, sonintentiont le se donlnîer
la mort.

Il partit diianhitili di Paris et su rendlià I
Mfontmourrncy pîour s-oirendoittu uni lue phtlilsophe

do(lît Gnre s écrit son immortel rotan Il visita
1 Erirtsei, se fit uunr'r harbalète île iussî'au

et le lit où reo<ait Thrd mi'. Il s'arrèta de-
v'ant le hmsti' de J .nî-Jacques, 'trta la brtt-

he de laturiermlii l'oltrage. et li lu's qium
vers gravés dn la pierre de la oiche qui le
rontient, et que Mmte d'tiniay unipotta contre
sotn ours pareo qu'il prêfera sortir l -irhez ele
qtue de l'acromipagner en Suisseoù elle allit e-ii

crer les îilices roip apparens de ses haisns
avec le baron de Griinm.

Lii jueoann e iietdmandie et obtint la perm
ian de resier <iqelque tetmps ilans lu' séjourl de

Rouseau, et s'au-it sur la pierre quadrauigtilairo
oui a été écrite i, iIin.tll.-lléle. Il r'.it

juiqu'à rois fuis la lettre deS iiiit-Preux. cerivit
au ertvon uie ilettre ucoml nr u-'rnier a-lieuil aIn
io et à ceii qiu'l imaîuut, it irns lqullu' il
r:rrieea tous les idétails qtu'n -vient le lirc tpuis

il avala uni nretau d'arsî'nir. (Quaind la
nmame qui Parait a'couipagné dans I' Broita;

se rapprochati e lui, il était dans les douleurs d
l'agonie.

Cette fenmm' apeladu ecurs ais commrni
ou transportait ce iiallheureux je'unu1 h111mu

dans la umison, il exnira. Sa lemtre t été trouvée
près in lui. lut .VoÝourlls llecs eénit auts i
a terre ; la bttre dainos luu'l' rdi l ir

'eource de diundi'r Sitre iix di ui unu-
ts projet avait été einlevee. l 'iimalhtureuux l'a-
vait déchiréue, suis doute pour ne pas l lire !

nite carte le visitetrouvée dans l patche de' o
jeune homme a fait coiiailtre son indrlentite. ut

ru' nitinu unt ouvoi, nun priéd parti des prè-

tres, acctmpiIaguait aui àcimetière ses dernièreu,
dépouillu.

-Oin tnus rit d ele Cuni.tsti'21- juillet t
Ilier à trois heuress ul soir, une jeune danmir

élégamuinmeniit vtue, d'une pihysiouiltnmie douce et
epiritualle, a atli perolre t sl ' ietia eviiiant tiis

montagnes et uis p pices si renoms. Etint
arrivée na piel di,'b' rhil, emeiroi tris dan-

r miaule les persines r"qui n'ont pas lhitude
de CescmiXeirsions, In jeune dame lit un itnx pus

sietoma dantslmgoitl're, mais son orpusftir retenti

par un petit sapin très rconut danus nomîtve pays.
"Le gitide quiil 'acomtpagaiuîti fut îasme heureux

peur la sauver; elle n'était qu v 01 i. tn ha
iranisporta dans ru petit village qui s-' tuouve au
aite de la montagne. .Là, elle a rçu lis soints

qcue réclaumit ea poition.t mais t'e titlAlin ait
pris il'aior-l pattrl'eftu ialissani énur unere-

lution bien arrêtée de la part de cette dame, car
on a trouvé sur elle ui écrit portalit ces mots:

" Iuisque tot cour a cessé de m'aimer, il ne
tme reste plus qu'a mourir! Adieu; prie pionr inoi
sur la terre, je prierai pour toi dans le ciel , Il a
été impossible de savoir le noua de la jeune
femme; elle a rcomtpensé gétitreîsemruent on
gui:de et et artie avec un cluirurgicn qu'on avait
lait appeler.

BOTANIQUE.
No 9.

D'autres dientritie cettPe étude lieut convenir
ai me'cinitis ic. VYidl No. b
1t liianique peut nton seolemient convenir

aux umîdroins, mais elle est en quelque siere
îunu branche iridispensabile il. leurs étiude. in

taant' inappjrcille que le médein trouve
lins Petude de lu botanique, dit R-chard, c'est
de pouvoir remplacer par d'autres plantes plus
communtuImes ou pls à sa pirtée les Vegetux ite
l'on emploie habituellementrmais ui nie crois-
sent pasilusle pays qu'il labite ou ui y sont
d'it prix trop élevé. Il pourra et ilt pérer

fl'cu:ilem 'uni is Sibititutionis quinI 'mide il
iîiles iirint'ell.s ser tviu Il'5--lairer sir l-o

pr titpis i; doivit le guiter i eaettte o;éura-

titi, ainsi il sa;mri uer. touis m'a inlivi-lui ld'inie
mPure ere- . ol .it cttiiellment lds

tmu prpriéiés mu hie:us, que losesspèces
'u miitilim geitre ps nt lt ve'rus tan-

!aus et tquie sovnt lous 'le ge'nirs d' r

tuté.n-r litinillh natirml id(e planites, iatiicipeit
de' rittmis propriétés ; d'aprt's ictteI conni-

'ame il siibsitiwt ri ind.stiinctmnt aittà tel genre
d la ntifill' îleS cr'ritrs ti utre iu'il
s curr pus ifac(ilemen-tt, puree que toms les

g'tires de ieeti notibnuse t-nille unt pour prin.
'ipe n itihîuile imîetielle, âcre et stimntt' qui
leur dntiai lpr riet iiniie et aniiscrbu-
tîtiui qu'ion retrouve dars prtluI toutes les es.

pte-. Il ini -ra do m:t-e ei. la liînille des
bIi e, île Gi-amnîtn.', deus NI-icarres ei île

(10.4i'i ij I mill(se

Qat I cin tou antucmi te itrsciencei une per-

snti nu retir-ra t que' l n: ddistirtinger
les platites saîluttitr's î d'avec cele t qi tont les
vertiui:ihiaiuites.np'aurit-elleps déja beau-
C.-mr1 altteis, et c-tt-i seuil -onrsiideraltionl te sutf-

tiait-elle' pasJ' lior '-niager a s'y livrerr h QuI
d'accid -nts, que1 d'empoismnnements oni eul lieu.

il . - pouvoiri-ttintuer unî.îe plante d'avec
iu' autr, i td hiirre less -i .s deer-

iauits viotux t î-c'rtainesipmrn surprisis
par i' it rtr,- trii i- d'un fruit, n'ont-elles
pas éîrtue etis malttlites gra et quîehlque-
ois la iit t.i l. mantt icombien d'alutres
tnt perdus dan,. nois c pie s t pierdet ren-

ds miiiimi iti.'- a l'ietturit ilré-

ie aux î-sîind'une flinille, ouint sans
sus-tir qu'-ll' en i--t la iic i e'î'st qulsuis
utie plnte dite. qui titi itu- leur lamp
et I'eile 'n'uint pis m qiirii d'arracher

IV(" tsoin. si il l'eu ntcnnusi-i r ?t- Lbouina-
tique liriditlt ennet eniiitre lucotipi il'autr's

aant:i. v iulul' drc prîe' o 'et qui s'eut or-
ititii unttrc'ic litrabe a la santé, dans

l'obligation ni telt' tutti les etudiant di sortir dles
Villes, eti ' .timiourir le's campanes, les bois,

les rivières. les lies, les ittintes et lesI rontiagies,
pour herboriser, 't c'i surimtut I' malin,ti uel-

qu' icitheures ant le leverh1-soleil, qI'il cut-
vient de iiire iis courses ; on y suirplrenitdra les

1pltanîts iplus fraicies et encore ouvertes des

pîl-urs de l'umrr.-

-t vouîlîzu cotts enoreembellitjr lu surt-
turne troupm d'amoiitî' reus lu' prtag

lu pineît i-est plus l r b t li plaisir pluts lidou
1t io r vier nti et la ntrotipi irrite attu ni - u ,
t' ut utti pit icio d 'e guemrre' bIrilir;es

Oi le- aceits titiimur et le bruit de tfaires,
î:poo anîî îien lui luitin m« l ihotis ides frét'.

lPai:,iez jeunes heuils seos u fmrages frus.
i .uii ut'' etaigut'e ii .res o i ses i i ote ,,'

ii pour objti lis tIlmirs. les arbies l lis plante'.
ltespré% et ds abois, u eladehamps et des m ts

Le potfuiill avide, attend dejr les lous.

Oii pari, l'air titi n, la fiicheur tot l'.Pamor
Aippelleit a Penvilo s disciplestie lore,

Jusii'rien mttarithe a leur tto, il ptrcourt ase'enux
Dui rgne véétal, lits Iouri'sui nmbreu.

Purti tîtiro utt savuir. quelquefois leur matlice
)u plusieuri s-eaus son os un tolut fatio

te suai l'appeçoiî, sourit avee intié
î.:t rend i lPhulant, sOi tdbirimrunti.
lhortît il-uhm-m ctehruhet 1 'etîsie le sig;nale

Itam 1ie,p iill -t reetirtlît et péiale,
0ît interruge tout ; parmi ices vétauti c
Les un vus sont coens, dl'aiut--'ount sont noi-

Vi.;tuS
V',s vsez les preiéres tec rieonniissanre

ius voyez les ecnde dts itux de 'esprance.
l;unr t oun viil ami. qu'n niimt n il 'ieitiuver

L'auitre iitin ireiiconnu1i'ui doit é1rurVer.
E.t 1ue îPlaisir encor, tlorsqu des oa rtares,

lut le sol, le cli:at, et le ciel sort tvars
ieus par vitri atente encore iluris épreix

Par un hle-urei hazal, se mton t i Vos nyeus

L'homme tirs champs, ch. 3me.

Unej uple d'e u r jtunramloyées ain5
penamianti queluem's tîmois, après qiue l'on se sera
uistliarisé ts ouin valîmr des mots empiltvi-s

pour dépeindre chartue modifiention I'mrganus
COntrbitieroat non isulemu nt à mettre lui rtriat
en ettat i clser pasblement, lits plantes
qu'il trouvera, nmais eoreà t lti procurer iute
hrne santité-, oi lui isant prendre litn exercice
contenaoble 't respirerl'air pur du n inulir, et lui
feront reprendrs avec ie notvelle vigueur ses
nccuipastiiir jiiouralières.

L'instruction qui le botaîti:te retire de PIltude
des pnies et le- joidssancs u l'esprit qu'elle
lui pteure dans tis leS momentis île sacvi,
doiventmi tn eueineti le porter à s'entourer de
tuîtîuîs celles dont l conaiasarce luii est farni-
li're., niais iime tlui faimerercercher avec em-
prestmenii.it lits trpluies é'itingtres qui lui mant
I Oin i : 'ouicns inpciir juli'à un
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certain point de cet avantage, en visitant uni éta-
blissenment canadien qui fait honneur à notre

Ville, je veux dire le jardin botanique de Mr.
Guilbtauti, u l'ni peut iadmirer plusieurs milliers
de plantes exotiques dontun grund unombre ont
rares et pricuses et n'ont pu étre acquiser
qu'à des prix tres élevés. L'Yuccra glurissa
s'y fait renmarquer enîtr'uttres, et c'est le plus
beau qu'il y ait peuit ire dans toute l'Anmé.rique

du Nord, les connaisseurs îles pays éirmaigersont
toujours été smurprisn doe sa benuté. Oi ty voit
aussi le Ficus elusticu, ou l'arbre au Ciouthouci
ua superlhe Cycias reeolulu, t'.-learia /on gi-/lin

I dilon lecuilles font in si ebiiritunit efet, l'En-
genia i lrccenusis ou Jailumsier d IMahwma, et
plusietrs espces le Plmiiers ; toutes ces pilates
ont utn airde santé qui fait 'loige de ceux iqui

-n prnnnt soin. La poihtesse avec laquelle on
c-t reçu'ç dancet établicsemet et lt comphai-
lmer ique lon y a do, ntus 'aire obrs'errles

1ltrs et île les nommer, ie peuvent qu'eit-
gr toutet, per-one a visiter ce jardin, surtout

il'itulintl en botanique nre doit pas y inaîtqtlier,
pare'iu'il y p.mit puaiser d-s cuInnaisnaCe lique

ir e cet établissement su' îlpNit à
auigi-minter en donnant tous les renseignements
capables le faIvoriser ette étude.

Et liu'on ne croiepas qu'il soit abls!îîuuetîî
n ssair' de sw ir ln grec et le lrin uittr lu-

dier c-te beje partie de Plhisitoire natuell',
beacoup de pertsoniies ont acquis les connais-
sances reairqiiil!es en boutanit- sois rien

s t'ar d - au s Ituuuu-s; uis avonis p:rmnis nous
les damuuî ns qîui non seulh'om:nmît u0nt appi à cltus-
sur parfaitement les plintet, ruais miNme a trou-
ver l'ordre. Ie 're et qui p'ur tsi 't i-ece, te
rertains véi taux. Il est bien vrai que celui
itisaPura cesolanlim-s,arilinraiitit in- i-rplus de
iliité, et emiera mins do temps a 'icelle
ilie'. Que c ni-' suit docrr pai ini iib tiirON

i mr eedx qi sire mnt vuiiraimient etudier
c -ie aeience, ils éprouveront -à la vérite titn pu

plus de diîtlluietls, imais ils îî'etn r-teuenlromtt ue
ui île it'ils auront appris.

D).. ..

Prria.--D:its l' Nia. S à l à . ieS lisez t
Tc-\rit,' tutu hen I' ' liiroi tP."' E'

l al hselI liset. Quie gniiet oulieu de
,Qu .e zil." .IlEt Ihi liaoniste tglais,

au hieu le il r Iltonist' .-
E! à la 9le lige lis ose, ' uesprits les plus

tuis au lieut le, les paistleohd.

Lit RElUE CWÂOAIENINE.
MONTRAL S PT NI S t

UN MÇN0tll. F.X RtTANT !-- La precsa
' e? te ville s''cti - di,.u <plu,; j uO et

lecarttn fait- r 'uécti par Itn. NM.N1f-
fa i u lî'eb itteun re-iIlutte .t.I d' la grnve

dt St. Laumti ii i-- Ibi t lu Pierî, lv:îi
i ti lle ntiti ; t iîc ulrnature dI. l ri mtit t Ni.
oftîît -. t pioic femiire m'un' fermtu tstil u Si,

.iunt i s..i i. . ltial ; c iett e f int e a Sinep tIr-
- l de fut tt d-it 'le -ut trtuvnt queelueiti

les. i p li t i sgt i i i -ut, '-ut -, p rti i titi
u S ilw .ut dparn, île l rtrt tirtne

par un h'al plat, ai-z large, et apparien.it;
auîi a NI .NIladtt.

Cue tinsieur a deu atia a la puinironinte I' li
c.iced'r la:r vP.e eti sa prr mte siu lrerre
fime t tr ies. tîscI la racusît'es i y n tintii
-tir le ehltîral il-ui les~ sére ; il dei'mmdettli'nt-cre

' PI-,is lu lili dela uviere le l'aute cité îLes
les et outre la t 'rive nord lii flue 't irs il-s, inium
de( pouvoir établir une trave'rs iavr Ilutiréal.
AinsisiViliJppliention ie' N. hlfait avair tit i ploii
succès il se trouverait avoir tint souveratin cotinle
île la rivie piur route ltalaarieur le sa ferme uir

lt niiu- s liti tu iee, dhe' lu a se iles.'t altars 3IiK
pieds Il. prfonder et '!J île tirgeur etis h'il-
a l pierie ei Montréal.

Nuis croînîs nous comme beaucOupeniclos Co-
fèris quit Papllittioî n'esltpas niouv!l ; lus ,pu-

tiétaie'sriv.itains ont mîrainîtes fois, fait le s·er-
lubles propottions à lu ruoirointe. i qui par la loi
et rivieris avi:ahle, appartiennent ; mais eS

conc mosit ot frequmn éte refui'es, surtout
uatdîelles puveit cire préjudiciables aux iité-

rés et, i hutilité ptliiques. O0' teçtitti totut ce iui'-
utn cnressin Si impiiOa ai i faite pour .utisi

tirt, u iatcut diattrtIî'injusinu. e et renfermerait
de faimitisme. Lt *gouve meini'i t provincial a

réfit l'applicitin( le 1. MMlttu bureau d(e la
Triiité et a rucoi tSairts tI liavre, qui dIvtruit

dérider si uni tnelle concesion peuti tre laite sans
préjitiices la inavigation de la rivièr e et uaux in-
rls lu public.

Nous croyons que cr eraumiti rcti' île partialiné
l'acrdelr ha li t demando de .I. loflait ; la grandho

importance e la viteîr lu' hogrèveo au suddu St.
Latureit vis-à-vis Montréal augmente le jour en
jour i nsure queI la villeo sia;ralit: tle public
entier à les dits comme M. Motfait à una 'o-

ec de cute atuue ;ouS eetendon surtîut par
le iublic les cuiorporations itelles que les comanies
des chtminl le fer itu St. Latireutet le l'Atlanliqiue
et lui Chumplain ; nous eoperois qu'un le dispo-
sera de cete gre que d'tu maière publique et
ouvrte%in alin reot le îmo ndepisse avoir una
chane' égale î'on faire h'Pacquicitionu.

Lt ,rivec rnovtcrst.- L Morning Couri'r
de cotte ville à propos du derniuer "ordre gen&ral"
de milice fait les réflections stuoantes:

" u i naus parait absolument necesoaire qu'un
autre uionre général " soit émané pour expliquer
colui-ri. Les officiers de la milice mont bies cu-
rieixi le savoir s'ils Conservent leur commission;
et nous défions qui qutu ce soit de nous dive s'ils ls

ceurrent ou t n d'aprén la teneur de couic
ordre. re pialhenirix qu'nn n'ai as pr

plus de soin pour rédiger ce document, car c'est regret que àepuid litiam elaLchanta.di'N-
vraiment le plus obscur que nous ayons entoi vu. seanhlécen juin diviîser, le trivux surie lac
il aurait été ilfinimeit mieux que cet ordre eut S. î,e ont étéo. m ttd qur
franchement dit dés l'abord, de quelle manire lesl
nuturités interpré:ent le statut qui régle aujourd'huile q

la milice provinciale."égisltterpr fflnuatravaux, VOOX, ,

Notre confrère du Courier i raison; la phrasbo- sans être Ci!tyèO.

loie de cet ordre et tout a fait vicieuse; les mots Que v'i éiî.iiinirn &rçoivent qu'il m
sont faits pour expriîmer dIes ilées; quand on dit,

'completrr le nombre d'ofiiers des régions d duouc e
C'et epiiaoî l'déequ j remarquer la porle et le dommage que ce mal.

"luaillîon respti"efsi c'est expeiier l'idée qu'il yauseacoerce;etp
a un ceneeinti d'rgaiiaio;leshasardsn;îîxqrO!rld*xpr,
mitait par jei ens de loi et reuii qui y e et

quelque chose,qu'il n'y a plusde mihitee qi-l

sagiâtd'u;e; rgistin tcomplte; il fallait leue. 14us pétitionaires r'oIîîpasibesoin te

dire. I rappeler i votre Excellenie que dans le rain
N Iii- summes imforinés qu'il est questio ildoepate de doux une et demi, à compter de l'e.

nouvelles divisions trritorials aLu sujet ei. la mi- jo <iintusatrues, cette colnie sera pn.
lice; Ai que cuer fois un] va faire in eluri pour vee de tute e îrîettiuiî sur les
rente justice tà tout le mole. Nous ie deuttion
pas que le député adjudant gritéral Taché fera gitre, et era ee ri'îtsee ertnie
tout en soint puouvir pur emphir sa tche avec
imartimalité et honntteur ponr luii êimiéte, et nuits qu1 s su Ici eittîîts ine preonent pail'ovin.
epéol"T; qie ouis les coipltti ioies de lor par l'ai- lage d'aélorer et t'îîdre les ressource, il,
dlerut dle leturu tenseigtîerînents dans lit dilitieintet la irovitceseu t'it ditav gaui. et d'êro0 .

embpar.l oircnr ju n rniv e tier ii lets, t ur le trac..
Pr lespe nd rét dur. riS, c importu n t el,

La p to merd e imitr lle Si. Luuiiti, et ilvotsi arUiv
L islaturIctp urtlesntiussérieux réa ta pe

I't'x Cd.. G ilge rappîelle dec Onu p a autre le cliiii tice le la corlonîie et les ilt s
tit 1(ti ililii un t's te c, p:r des t»IUtes cite vrié. p ité peiaires cairev t rappeler

c m u c t u. nserois d iii le Jlîîi a n e t-tr devoir, t su res i t nce s c ie fai

r earuerslar e vree e me.4 quite deml.('orle etl~.oriir ru înorilu. it ra e urruxi dit cause Siu Pcomeet aiet pus

ex col.titleett' diîesquatrePie uc iaotirein leraars auxquel les ut fi
l'tîdittiîiiair t avîîile, (luiil'a sacrifi'i2tîo -" tiiîtiierîaîit W S i? 0 , luîiier îe la eoufrim

ÇtIIi aunif e, aux ei (lru'Yunmomlntî. Ce de cetii ticrue? L'rý eliîit I etilcite ecilestucâs
ri l a il tl t ili ublicatio s de le int rts te l p ro inc c tate o r

qu ie. Voi ptitionnaires n'ontonpaaibeeointdt

re oiitn ii.'. e e a)ît les iceific'ats qu'il a a toi - jrigrés < iien uti ia iiitlai -oit ; téminf, relIe
itîcîrcé a pulblier. L'e cul.comtmit u sait eit qui s lorit actueleE cntl ua la raigstio e n
ttii ea nd il oi pliî. Il ro iaiat le ciS r'li- epacture de lae Iu nii u' et d uit u t ne pourra b.

raout 'tgrtiitle lus iriiitier. 'i talilîté tics tt'ir le iinufait u'en e usa t sîlo ni mentle

chioisriithumices ; i cttriiis-îiit oit cetla il Y o chental du lac. Si. Pierre.
tueeldequesttapnnétaussirr thdlescoupsete p.

1su o,éerie e n se eEnrt, mne u

loi reaedde iiiedans i - ' lier des îtrte lereire

.lat ptrvinc lintd a gtoetdéoo

vers le pays m purai ot les inari-sîle la torreulryil . à 'îître Ex e ce les 'érieriles ap rébenrain.t

au boa pbicur auexi ticsepagnes et ie

se faisaýit t ctiier des certîictt- îboiiiiiîts ciait molaerce de iulllutî t orque les&élsatie.
d uite, insrpeiîartitnlisv, le tlirrur, le boninesg iens prochaisativen, si iotes les stle.

e cî tcit., C'est y prtuidetq titi peu ça, l i rrts puuliqtesire nt poussée avec u
ilinirsatiohin îc le prov si 'nas, ore Irsa années zéle et ,nefétherai- proportiorés au ta! qui

qi nusttr' aCurii laie se ans es pusléporvo , ttete, pîisqîe îe cela dépendra le niîie
uet omi e ct t i re lit li' es t r tiacequ'i ae clm -e à retenir le c m mt c e d p

meé aceu pqui L'aissetl '. cino - etn

aéraI, r'i'ut drîSi' o rn-ver le rire' cee letrrcs îlc Qu'il plise (Jlie àVturne Excellence prendra
Srai de quelques stir qui en susérieîse d la Iniilde

p-arlent au îîtîs des tiradirsariscri avoir Ii relie rqrtte, et adîte les i ortare que voire
le tlr.î ni Ii i-iorî, rîîrrî i si les e:anaudicnst ige ce jucg ern c n venac ies. Et vues )péint ioa

lirva irnt farc't cîr 'liiectitrede ilirs'tecor- nirese cé e ser etitde lî ire d r a
d.rlespteu ne etl'ex cl. ît , n rr ig Gru î:ce l eq

princitpes a tis.rîtralet irtmoralqui ft lit- Président du urru de Custnercr de

otrîitpiansleeaplustretloniuleotriat.
Qtiiiîuîuic ttrie île res lettries sortIrilirîlî's air (Centresipié) Ffi .Wirs

stpetut i-gé -Si les crus s'iaî-itdiuté ecettr
qrt r t esà la pihrlî t t, er- Srtin xelen ,e a fait vosue tnce la répon

îaiaeîrreît ils ne les aîtraierît pa doîtté. Maîtis qrt itli .
tuit il estCit utile ;les 'aliîîlii ,Cuvetict eQui ole gnm dernen ent Prplacie ple ucinea c

connai'iî itb eur s bîtîs iairdis eils se péjouiunt ' r i re s a ira i mr le aiS. Pierre.

oujourrs il 'èmt ir4Iéavrtisi d'rutrliîîrrtricomme Quiititres tlaen ind oe l'asste;blé ir cfa

enlqui so folt actuellemintedansela nauigation 'n.

' tbpprne ridtia poire ae dontion ie cpus tai-
d orme t d s certificat -.;et le ecc t o m rndea t. Va xir le b ari ein t 

t 
t ti r l n i ait la isé

lce h eroIailc iléaiteu iley iliaaI si-raia het.pP e.
quelquet'anperditnéuen;trers'arveosygitur.

re IIIIIvI
TION DaMrnerenentoursis åur etvoyer unerap-rsonne

Nous appr ons ter ti5anné diie. la ftulee été i ml ilîho do lui lititr les irfurtoatîtos rîêî-es
i gîatriat auxernierstirèvs e cm.p;iibiiinle mires et our le metre eti étai d'ert venir à ina

s. aiitoer,vqui'lerppritrirad bnncisin ciiale.
ditae s'm a c rtiiit ld i-iceur, de bi neu s lir t ! mel Uhe ré e ne, le go ivernement

mille1irtri, e iutr0. N! ' ts amo udejat lit leuant,
.l 'a ee dervn tiorl nrc étéiiiriquelecaspiraineBa avait

dag e u iet e ,C eui lablne se t fo asd por.

mecuidtit ue bE1. ires n t n arri i ist n."u ordre du s'eît quer pour te Catada,
cnli d r:ts les ie, cev dt le tlirs letopre a it- e reetrepredre etre lesîgîie ; et q'aussrt
i rec lits titos le I v is d e ila itesi rïc. s, qu cui t rait aura été reçu, le gueverîreteî.t

tae ltatu itlabu luire, Ilitville au v ciii!portes, 1 tera conîtinruieles i tvil sdurit l'tiiîtluritinve pict
reit au nméeîe s et decnadibilions îen 'irct- provincenrgnnéiraet cette citeeanlu1

diie. licou rît. sun cIE, le t ] i-liiC.'Eit- le s îeîeîc ete
brait- niaxv tit v li'it, tme i l t 1iies, ua iens

pom-t bâti par la ret cNytoi que dou dtii-tlrl cr-
vialIm n vlleala c.i G l us rlies n

lits sure(les îerui-'es îi*luie richles-,t' icéiqît1e. Quel La Ohronique.
j ntip e aucutelnaiqbe presenteati al qute

tou t tempe lrt p ut-clup t: u s cruelluenrnenLe.mois îe selitbre nons prend art milles
ue res cidéclatates, vi! lau itor tous ces Pan d'oit, teitipéra ure tropicale quiroit a fait

cura meer, et! esgela 'tie nt dofeu é' ' le chtleur deiis douxnis ; natta avens

re'nd ivirtrio11wapidîité prrmlitile'ei;lle tirocP etun étéi -îreîne un srirahtlepeu de irai-
ntire et i Pse puniauraien sds on. iblNaueri

strir île i'aiire ; t ii aBIfliet! a etursoîi t @.I haile depuitis un siècle. La sèliemete règir
uite ; ils se rt igeti s r les tnacesdtsjnt1os eldatte les cuut 1 igiis à tel ptint qe ceux, qui

t.,'frtii et l'éjrior conteil les accopagne ; 'Fil-dmrleîîrn ts les terres su11aitat :a n éceastii
chnairss!,Ità et leurbens misîlturîîésoscin et île fuiire phuirurs lieues ornt venir cherchr

cous vez l'ainée ISperses urrîmer par cmli di l'eau pour les
Ilruvot vec leursélenliaiieteurs etariots de AlaviIeino i euroire, onue

d tés c ertifcs t e o mmans s eî,o nt.bi bcaicotîi deI le ur ; le tlro t trert

1 int (j'Urie visiitrt;t10 itbleautrehré-.itt'i'> ~ tîii r fýar 1 aujourdl'hui à 5-I., à 1 heure P M.uIetc

l'intrtèieuîr îleW Ivalies atai lits lutttl l ui ; l u e étaiti a SI a I, heure» P, NI-
ENlîiiiinmiiii't îonîpléI e t. Wcé lelERri il Moaîréal est dos un calne parfait ; les aou-

aett ou aunit'imnsaorcl. aitrple e- cal a vellene!cieculenipas ; les éditeurs tounaA

si gulr-a a u eersoirècs de l'elhiba.ionid

tlux a cns il n'y a paooyen du donner asor
pris sur les ne'rmois No laFratr'. La nuité cttw,,,Ire imiig.iaiii pur unrnppareil ;et quand

sag a d ur l euxtbla s non aim o u t e

ecn db lie.lafilleialur es s'-rr irait ehea:t d.s
co lidte t lIs i qi est'éclaple pol rus îtpropr a gr- les-cass titi iii ile etle I'iurpîissible, sets
lier l- iurie s luer fe ntId ilit s ilt';d-s lo itpis

ieibraus. pimis l îratymt, l- vt a uciedt 'rt-ns avrrasla frce île fira livenir à l'ét

tierKî' su-ltuttultisi la eute selatii ir.tî -litypographie ses i utreusîoti.lPe v.Pyage ciPEa
pi-ratel , étu t i-ie blétorée sveutii lIse beuiis- t il:-Lt-Ils îe ses rutssvagabondes ; de là l
aon tceie pauir partout riererp ,i 

t
it are îlesrtîrotuues, e 'abririe des cîut*-

arg iti, colv i l pî rrerit ; au lie ui lupi îri le- res de î tos h i ri'e, îles a c eset
s lit etrps 'itpus graci teaiuees. les otiec. Que voulcu-cq-te le Jîmrt

itnc aelie t enuderots putupa re siies'ars r u ceparileoicenvinirespérns qi 8
îleï renaieirs le la vieille orirtoe. Les ger-l
iiratem rcmmeeni p tre,'pieruen t v ouetrt s

t ii. s ie r'ponrez pustpar le fireux qu'il
t eot lsts pe iaine' d'alreuisson jurut de Cliuiile ; ce r&t peu charitable

mirite dcdr;l' t lRuis eliipt les reçoit aitatuodezpluôtunieut prenez fous en pa

mult-tu dunr lrihIarUt éta t mîjer. Lus templleest i ri er le soleil ne rlouis eutra ieut-êr te pas tac-
reuili de nilliersîle spctateurs, c'est ijcriîaube . j;urs dc lu sorte ; ainit;t qu'il ilevendr Plus

L'efrohetue an et onmpsagitinllantedont-anièr,

.1 Shr t Excellece le Comte tithcarl; vie. nor vous régalerosencore une notrefit dt
forces bezannes liéiîirs et eçriisadamreed.

Lu, RFe.tErE rU BUREAU sE Coz :NIeR r Ont Las TiQu ivistes aitériirs iecntinuant, e nou

.NIOxRi .% , isi pe 'ere taites les diférensiruteu ent
eireil xdvoyageursll Dtcl egaia citDap ensimol

Expose Amembienttls dniaisonstcinvoguer M. erusncue rap

Qu'il est ils la plusi grouie imnprinre pour la rire Nottre-Damie titcafé français quIi fait fu-

Ie commrrerceeidecitte province et plus; paricu. roue ; c'cetfimie suite de salonîs déroréa aefl
liéremeet pourrIesitîéréis de cetue cité deonttitu mxe parisien t inralt orienta; le hge.e

réal, qte le creuement d'otn chentalcnivenuhla es p tout à t'ait arrîçivet, itu boaon ; les me.

sur le, lac S. Pierre, soit achevé s ùs le plus l'unthonnet r nu ! euisinieeruee parier s, les a qin uit
routedlaitossible. délicieux ; tot eenile c'eet tdepmaison

Que vos p5ieîîirc voient uv'ec alurnmret digne ti laisdpiuncVtreiElxcecda;coo fitaur


